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LE Centre national des 
œuvres universitaires 
(CNOU) a convié hier, 

14 juillet 2021, autorités mu-
nicipales de Ntoum, conseillers 
spéciaux de la présidence de la 
République et de la Primature, 
responsables des directions tech-
niques, etc., à s'imprégner des 
nouveaux services mis en place 
au sein du restaurant du Centre 
international multisectoriel de 
formation et d’enseignement pro-
fessionnel de Nkok (CIMFEPN).
En effet, grâce aux équipements 
installés au sein du restaurant, 
le CNOU a créé un pool bou-
langerie. Ce service, qui est une 
première pour le centre, vise 
plusieurs objectifs. Le premier, 
à terme, est de fournir du pain 
aux autres restaurants placés sous 
sa tutelle. Le second est de maî-

triser certains coûts, diminuer 
la dépendance aux commerces 
extérieurs et garder le contrôle 
sur la qualité de ce type de pro-
duits. Un système qui, au final, 
bénéficie aux étudiants, laisse-t-
on entendre en interne.
Pour mettre sur pied ce projet, le 
CNOU s'est appuyé sur les com-
pétences disponibles en interne. 
Un groupe de trois boulangers 
(Obiang-Asseko, Laurie Au-
bin-Djila Affane et Jean-François 
Etoughe-Ollame) est à l'œuvre, 
depuis le 14 mai dernier, au sein 
du restaurant du Centre multi-
sectoriel de Nkok. Et leur travail 
est déjà apprécié par les jeunes 
gens rencontrés sur le site.
Ces agents produisent plus de 
300 boules de pains par jour. 
Ainsi, du 14 avril au 13 juillet 
(soit une période correspondant 
à 61 jours), ils ont sorti de leurs 
fourneaux 18 300 petits pains de 
90 grammes.

Le restaurant de Nkok est 
construit sur une superficie de 
près de 854 mètres carrés. Sa 
capacité d'accueil est de 300 
places. Il a ouvert le 12 avril 
2021, après la signature de la 

convention entre le CNOU et 
l'Agence nationale de formation 
et d'enseignement professionnel 
(Anfep) pour un partenariat en 
prestations de restauration en fé-
vrier dernier. Il fournit trois pres-

tations (petit-déjeuner, déjeuner 
et dîner) aux élèves. L'effectif du 
site est de 50 agents. Du 12 avril 
au 13 juillet, ils ont fourni 21 299 
prestations à 160 élèves.

Consommation : du pain 
"made in" CNOU

Serge A. MOUSSADJI
Libreville/Gabon

  Une vue de la dégustation des pains produits par le CNOU.
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APRÈS avoir fait le point 
à  m i - p a r c o u r s  d u 
Plan de régularisation 

progressive des situations 
a d m i n i s t r a t i v e s  d e s 
fonctionnaires, mardi passé, avec 
les représentants du ministère de 
la Fonction publique, Joël Ondo-
Ella, le vice-président du Comité 
de pilotage et représentant des 
partenaires sociaux, a estimé 
q u e  l e  g o u v e r n e m e nt  v a 
devoir faire un dernier effort 
pour terminer ce processus à 
temps. "Nous avons suivi la 
présentation du ministère de 
la Fonction publique. L'objectif 
était  d 'atteindre 50  % des 
régularisations à mi-chemin. 
Or, les pouvoirs publics n'ont 
pu réaliser que 38 % des attentes. 
C'est pour cela que nous leur 
demandons d'accélérer un peu 
la cadence", a-t-il regretté.
Mais pour Édouard Mpoula-

Mbome, le directeur général 
de la Fonction publique, c'est 
une manière de voir le verre à 
moitié vide. "Depuis le début 
des consultations, nous avons 
réalisé 1 683 reclassements et 
1 962 recrutements. Tous les 
ministères et les grandes écoles 
ont été impactés positivement 
par  cette  démarche.  C 'est 
bien la preuve que le plan de 
régularisation est mis en œuvre. 
Il se poursuit progressivement 

et nous devrions faire le bilan 
définitif dans quelques mois ".
Minis tère  de  l a  Fonc t ion 
publique et partenaires sociaux 
devraient se retrouver dans 
près de 6 mois. "Au-delà de la 
volonté de régulariser la situation 
de nombreux fonctionnaires, 
le but est de perfectionner la 
Fonction publique gabonaise", 
a précisé le secrétaire général 
de ce département ministériel, 
Habiba Issa épouse Yanga.

Régularisation des situations administratives : 
il reste encore beaucoup à faire

Serge A. MOUSSADJI
Libreville/Gabon

  La secrétaire générale de la Fonction publique Habiba Issa 
(g) remettant un rapport sur le suivi du forum.
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LE network ing  es t  un 
concept propre aux en-
trepreneurs qui désigne 

le travail en réseau. C'est une 
opportunité pour un individu ou 
un groupe de rencontrer d'autres 
personnes de secteurs différents 
et de mieux vendre son business.
Le Cabinet Carlib consulting, 
qui a compris l'intérêt de ces ren-
contres, a initié il y a peu, des 
conférences autour des entrepre-
neurs locaux à son siège sis à l'im-
meuble Rénovation à Libreville. 
La prochaine rencontre du genre 
est prévue pour ce vendredi 16 
sous le thème " L'importance de 
se créer un réseau de qualité afin 
de combattre l'isolement et la 
pauvreté de l’entrepreneur ".
Le concept est simple. Chaque 
participant a deux minutes pour 
présenter ses services ou projet, 
puis répondre aux questions du 
public. “C'est une opportuni-
té pour l’entrepreneur de sortir 

de son isolement, de vendre ses 
services et produits, rencontrer 
d'autres entrepreneurs aguerris 
qui ont déjà pris leurs marques 
dans leurs domaines respectifs 
et qui peuvent être des sources 
d'inspiration”, explique la promo-
trice de ces rencontres, Carole 
Libizangomo, coach en entrepre-
neuriat, responsable du cabinet 
Carlib consulting.
Si au Gabon, le concept est en-
core méconnu, elle insiste sur 
l'intérêt de ces journées de ré-
seautage qui sont à la fois des 
opportunités pour les entreprises 
et les individus.

Réseautage : Networking, 
l'approche de Carlib consulting

Rudy HOMBENET ANVINGUI
Libreville/Gabon

P r e m i è r e  j o u r n é e  d e 
Networking animé par le 
cabinet Carlib consulting. 
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